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OBSÈQVES NATIONALES 
des victimes des bombardements 

AN GLO-AMÉRICAIN S 

Les obsèques ont eu lieu dans la douleur el le receueillemeut 

Les obsèques des victimes du bombar-
dement de la région parisienne ont été 
célébrées mercredi matin au milieu de la 
douleur et du recueillement. 

Parmi les autorités françaises qui assis-
taient à la cérémonie se trouvaient M. 
Cathala, secrétaire d'Etat à l'Economie 
nationale et aux Finances ; MM. Biche-
lonne, Lagardelle, Gabolde, Bonnafous. 

La cérémonie religieuse 
le Au cours de la cérémonie religieuse 

cardinal Suhard a . pris la parole : 
« Qu'on ne dise pas que la guerre a 

tous les droits. Oui, la guerre a ses droits, 
mais elle a aussi ses devoirs. La justice 
n'admet pas que la Un justifie les moyens. 
La justice n'admet pas que des popula-
tions innocentes, des vieillards, des fem-
mes, des malades, des enfants soient 
atteints comme des combattants. A moins 
de renoncer à toute civilisation il faut que 
renaisse dans notre Occident- cette convier-
tion que la guerre doit être limitée dans 
son inhumanité lorsqu'elle n'a pas pu 
être empêchée, comme l'a demandé notre 
Souverain Pontife. » 

Le discours de M. Cathala 
M. Cathala a salué, au nom du Gouver-

nement, les victimes des bombardements 
anglo-américains, 

« Ce sont encore des morts, des .blessés, 
des foyers détruits », ainsi s'exprimait, 

dimanche soir, le Maréchal de France, 
chef de l'Etat, protestant en son nom 
comme au nom du pays contre des actes 
que rien ne justifie. » 

M. Cathala associe à nos morts, dans 
un même hommage, ceux d'Anvers, comme 
ceux de toutes les villes d'Europe qui su-
bissent en ces temps ces mêmes épreuves. 

« La France, devant les périls nouveaux 
qui la menacent, doit attester qu'elle est 
toujours la France, et montrer sa volonté 
de le. demeurer. Avec fracas, dans les ra-
dios étrangères, à l'intérieur, par des 
propos glissés sournoisement de bouche à 
oreille, une propagande insidieuse essaie, 
à la faveur des événements, de semer chez 
nous le doute, la division, la panique, 
pour nous dissocier définitivement. Nul 
n'a le droii de s'en faire l'écho "complai-
sant. Il faut regarder la vérité en face. Il 
n'y a pas une maison en France qui ne 
puisse être demain l'objet d'un bombar-
dement. Il n'y a pas une famille française 
qui puisse se sentir à l'abri d'un deuil 
identique. Celui qui cherché à excuser 
l'assassinat de ses compatriotes appelle là 
mort sur ses voisins, sur les siens, sur 
lui-même et met en péril, à chaque mi-
nute, le destin même de la patrie. » 

Vers le cimetière 
A 11 hqurps, la cérémonie prend fin. Les 

cercueils sont alors placés sur des four-
gons funéraires qui prennent le chemin 
du cimetière. 

liE BILAN 
DU BOMBARDEMENT 
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Au cours d'une conférence de presse, le 
président du Comité ouvrier de secours 
immédiat a dressé eu ces termes le bilan 
du bombardement anglo-américain : 

On craint que le total des victimes n'at-
teigne finalement 400. Le nombre des bles-
sés dépassera probablement le millier. 
Enfin, plus de trois cents maisons ont été 
détruites. 

Ce bombardement a donc été plus dou-
loureux pour la population que celui de 
l'an dernier, bien qu'il ait duré moins 
longtemps. Il est à noter que les blessures 
sont beaucoup plus cruelles que celles' 
causées l'an dernier. 

Plus de 100 victimes 
sous les décombres 

Dans la commune la plus éprouvée, les 
sauveteurs déclarent que plus die 100 morts 
restent encore sous les décombres. 'Dans 
la chapelle aruente et dans une pièce voi-
sine, au rez-de-chaussée de la mairie, 
s'alignent 183 cercueils, de toutes dimen-
sions. Les scènes déchirantes de la recon-
naissance des cadavres par les familles 
ont repris ce matin, 

A la lin de l'après-midi, les sauveteurs 
ont pu dégager huit personnes emmurées 
dans la cave d'une maison effondrée. On 
espérait en sauver une vingtaine. Mais la 
mort avait déjà lait son œuvre pour 
queiques-unes et les survivants étaient, 
uepuis dimanche, couches dans l'obscu-
rité, à côté ues cadavres de leurs parents 
et de leurs voisins. Plusieurs des rescapés 
ne purent être rappelés à là vie que diffi-
cilement'. . 

LE BOMBARDEMENT D'ANVERS 
Selon les chiffres communiqués, l'atta.^ 

que anglo-américaine sur Anvers,' a fait 
2.007 morts et UQi! blessés, On compte, en 
outre... 130 disparu;. 

DEUX ASSASSINS 
SONT DECOUVERTS 

ET ARRETES 
Une tentative d'assassinat suivie de vol 

a été commise à Montmùrat (Cantal) dans 
la nuit du 31 mars au 1"' avril, sur deux 
vieillards. •• '■ , . ' -, 

Une montre-bracelet ayant ete laissée 
sûr l'es lieux de l'attentat par un dés cri

: minels, il fut établi que cet objet appar-
tenait au nommé de Souza, sujet portugais, 
demeurant à Livernon. 

La brigade d'Assier se mit à la recher-
che du Portugais et le mit en état d'arres-
tation dans un bois de Gr-èzes _(JL.oJi. 

'Conduit à Assier, dp Souza, ' interrogé, 
avoua avoir participé à l'assassinat coni-
mis à Montmùrat, avec les nommés Ca'r-
bonnié, de Livernon, qui exploita pendant 
quelques années à Cahors In crémerie dé 
la rue St-.Tames, et un Portugais, Antonio 
Estèbe, demeurant à Dccnzeville. 

Interrogé sur un vol de 10.000 francs 
commis à Livernon, en décembre dernier, 
de Souza reconnut l'avoir commis avec 
Carbonuié. Celui-ci arrêté' à Livernon à 
l'ail des aveux complets.' Les deux crimi-
nels ont été dirigés sur le Parquet éPAu-
rillac. Le troisième complice, Antonio 
Estèbe, a été arrêté à Decazeyille. 

Concours départemental 
de bovins reproducteurs, 

à Limoges le 28 avril 1943 
Le concours départemental annuel de 

reproducteurs, organisé par la Société 
d'Agriculture de la Haute-Vieime, aura 
lieu le 28 avril prochain à Limoges, dans 
|ps baraquements'de l'ancien éyechç. 

Lors de cette manifestation qui est do-
tée de 21.000 fr. de prix, les'éleveurs dé-
sireux d'acquérir des reproducteurs de 
choix pourront trouver des animaux d'élite 
dopt ils ont besoin. 

Réunion corporative 
Dimanche, à 10 heures, dans une des 

salles de la Chambre de Commerce, a eu 
lieu l'assemblée générale impuçlle des 
papetiers de la zone libre, Elle était pré-
sidée par M. Soublron, président dé la 
région de Toulouse, assisté de M. Jueyrinu, 
secrétaire général du groupement ; M. 
Delsaud, président du groupement du 
Lot. Tous les départements s'étaient fait 
représenter par des délégués venus jusque 
des Hautes-Alpes. De nombreux papetiers 
du Lot étaient présents. 

M. Castex, délégué du Comité d'organi-
sation du Commerce, assistait à cette réu-
nion au cours de laquelle furent traitées 
diverses questions d'ordre corporatif. 

La discussion fut dirigée par M. Quey-
riau dont le dynamisme fut unanimement 
apprécie. 

' & l[î> .heures, une deuxième séance eut 
liefa dans la vaste salle du café du Midi. 
Elle se poursuivit jusqu'à 18 heures. 

Il portait 20 kilogs de tabac 
La gendarmerie de Souillac a procédé à 

l'arrestation du nommé May, 29 ans, qui 
colportait 20 kilogs de tabac, 

H a été conduit à, C^ior-H ét éeroué. 

foires de la semaine 
Lundi 12 avril : Catus, Labastidc-Mu-

rat, Saint-Sozy, Marcilhac, Mayrinliac-Len-
toùr. ; '. • :: 

Mardi 13 avril : Castelnau-Montratier, 
Teyssieu. 

Mercredi 14 avril : Çalviac, Douelle. 
Erancoulès, Montcabriér. 
' Jeudi 15 avril ; Figeao, 

Vendredi ' 16 avril :' 1 Bi 
Prày'ssàc. 

Samedi 17 avril : Assier, Cahors, Co 
miac, Lauresses, Montredon, Saint-C.a-
prais, Vayrac. 

iars - sur - Cère 
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SOCIETE DEPARTEMENTALE 
D'AGRICULTURE DU LOT 

Les membres de la Société Départemen-
tale d'Agriculture du Lot sont invités à 
assister à l'Assemblée générale qui aura 
lieu le 17 avril 1943 à 1 1 hautes * ifj 
Maison lie r.AiivieuUuu-ô à Ca'hors. •-—Le-
Président', B. CAI.MEI.S.' 

Prix Sully de la famille paysanne 
Un prix annuel de 30.000 fr. intitulé, 

« Prix Sully de la famille paysanne » à 
été institué au Ministère de l'Agriculture 
par aureté dû lf* pouf 1942. 

L'arrêté de M. ' le Ministre Secrétaire 
d'Etat à l'Agriculture et au Ravitaille-
ment en date du 26 février dernier a dé-
cidé que ce prix destiné à encourager, 
soutenir et récompenser la, famille paysan-
ne sera attribué en 1943, dans le courant 
du mois de novembre, à une ou plusieurs 
mères de familles paysannes de nationa-
lité française de la Métropole, ou de l'Eni» 
pire, actuellement seules à là tête de leur 
exploitation et ' flUÏ, dans l'accomplisse-
ment de leur tâche, auront témoigné d'un 
attachement fécond à la terre et de hautes 
qualités professionnelles et morales. 

Les candidates éventuelles devront se 
faire connaître avant le 1" mai 1943 (der-
nier délai) à la Direction des Services 
Agricoles de lç,uv département. 

Pour !c l.'ot, Maison de l'Agriculture à 
Cahors. 

Un questionnaire précis contenant toute» 
instructions complémentaires, leur sera 
adressé, 

i A la compagnie 
des greffiers de police, 

et de paix du Lot 
Les greniers de. justice de paix et de 

police du Lot se sont réunis dimanche. 
1 avril 1913 au tribunal à Cahors en pre-
mière assemblée générale constitutive. 

Après la nomination des membres du 
Conseil d'administration, la lecture et 
l'adoption des statuts, ie bureau a été 
constitué pour une durée de 3 ans nu 
scrutin secret, Il a été ainsi composé : 

Président : M° Jean Armand, huissier-
greiller à Salyiae ; vice-président :■ M« Ro-
bert Besslèrcs, greffier à Luzech ; secré-
taire : M" Murât, huissier-greffier à Ca-
jarc ; trésorier : Me Guischard Pierre, 
greffier à Cahors. 

Société Nationale 
des Chemins de fer Français 
Un concours pour le recrutement du 

30 piqueurs aura lieu le 5 juillet 1943 à 
Paris, pour les candidats, de "la leoiie occu-
pée et il TnulouiSe,' pour ceux de la zone 
non occupée. ' " 

Ce concours sera ouvert aux agents en 
service, aux auxiliaires et aux postulants 
de l'extérieur. Ces derniers devront être 
âgés de 21 ans au moins et de 26 ans M 
plus au 31 décembre 1943. Cette limite de 
20 ans est portée à 29 aas pour les auxi-
liaires occupé) depuis au moins 2 ans et 
à 30 tins pour les agents du cadre perma-
nent ; en outre, elle sera reculée d'un 
temps égal à celui, passé sous les drap 
peaux, avec un maximum de 5 ans et 
d'une année pal' enfant à chargé. 

Lés demandes d'admission à ce concours 
devront être adressées avant le 15 mai 
1913 à M. le Chef de Service de la Voie 
et des Bâtiments, 1, place Vallnibèt-t, S 
Paris '-(13«i. 1 "■" '" ;: ' ft 

Etrangers en défaut 
La gendarmerie de Luzech, vérifiant les 

étrangers habitant la commune d'Albas, 
constata que deux Espagnols, Fernandez 
Martinez Miquel ét Vadillo Baéina Ra-
phaël, étaient en situation irrégulière. 

Ils ont été dirigés sur le camp de Catus. 

LES ALLEMANDS ANNONCENT 
BitS REPRESAILLES 

EPOUVANTABLES/ 
Devant le monde angoissé les milieux 

compétents 1 du Jieich. annoncent •' 
« Si, au lendemain des mn.ssa.c»:es de 

Berlin, de Cologne, de Nuremberg, de Mu-
nich et d'Essen, lii Liiftwaffe demeure 
dans l expeetaÛve, lés Anglais ne doivent 
pas s'Imaginer que de tels crimes deiu

t
Ç'a-

reront impunis. Les représailles viendront 
et elles seront plus épouvantables que 
jamais. » 

<i Cette façon de conduire la. 
guerre est sans excuse », dé-
clare M. de Brinon à la récep-
tion de la presse. 
Au cours de sa réception de la presse, 

M. l'ambassadeur de BTinon, secrétaire 
d'Etat auprès du chef du gouvernement, 
évoquant le bombardement de dimanche 
dernier par les avions britanniques et 
américains, a dit notamment : 

« Les Français qui voient de près ces, 
horreurs reviennent promptemen,t de leurs 

irements. Le temps approche où l'on 

ETAT-CIVIL 
du 2 an 9 avril 1943 

Naissances 
David Simone, rue Wilson. 
Bru Thérèse, rue Wilson. 
Barret Philippe, rue Wilson. 
Parmeijtier Jean, rue Nationale. 0. 
Malbert Yves, rue_Wilson. 
Félix Henri, rue Wilson. 
Coste Janine, rue Nationale, G. 

Publications de mariuges 
Mir.ville Robert, employé de bureau, et 

Gonzalès Marcelle, ouvrière d'imprime-
rie à Cahors. 

Bizien Emile et Baboulène Annette, ou-
vrière d'imprimerie à Cahors. 

Mariages 
Denis Marcel et Riboulet Odette, employés 

d'assurances. 
De Bastiani Giovanni, manœuvre, et 

Dolhem Léoime, femme de chambre. 
Janot Robert, garçon de bureau, et Theil 

Hélène, photographe. 

Décès 
Soulignac Mathilde, épouse Hugonucne, 

s.p., 41 ans, rue Wilson. 
Benard Pauline, Vve Laratte 

quai de la Verrerie. 2. 
Cmitincau Ursmar, maçon, 52 ans, rue 

Wilson. 
Douce Anna, épouse Contou, s.p., 59 ans, 

place St-Georges, 8, 
Boùdo.u Eulalie, Vve Manniesse, s.p., 

/ô ans, rue Jean-Vidal, 13. 
Ilébrard Mélina,, Vve Vidal, retraitée, 

,78 uns, rue Mascoutau, 34. 
Nèble Eugène, instituteur en retraite, 

84 ans, avenue Jean-Jaurès, 4. 
Manniesse Jeanne, Vve Contival, s.p., 

76 ans. rue Wilson. 
Ousset Marcelle, s.p., 22 ans, cours de la 

Chartreuse, 12. 
Monnier Clara, Vve Lestandie, s.p., 66 ans, 

rue Wilson. 
Salabert Marc, pâtissier, 62 ans, rue 

Foçh,, 8. 

INAUGURATION 
DE LA SALLE HENRI-MARTIN 
L'inauguration de la salle Hcnri-Martïn 

aura lieu à l'Hôtel de Ville \uadi 12 avril 
1943, a 15 heures 30, ça présence de M, 
Henri Martin, membre, de l'Institut, et 
sous la pré-i.dence de M. Loïc Petit, Prc-
tet du ±,oi. 

Auparavant, M. Henri M .
:C

,,, sera reçu 
officiellement par le Conseil Municipal et 
signera le Livre d'Or de. là Ville,. 

La îmmieipiditv
 a

 l'honneur d'inviter 
e publie a assister à l'inauguration de 

la sa/le, qui portera désormais le nom de 
-fsulle Henri-Martm, où >o

£
.t exposées les 

VMT
1CS, *iu, Maîtr<N *>n magnifique à la 

Ville de Cahors^ ^ Le Maire, Xavier Gis, 
OEUT. 

s.p., 76 ans, 

vertus des pseudos libéra-
services qu'ils rendent 

appréciera 1 
teurs et les. 
l'Immunité. » 

Puis, parlant du rapport de poiiee sur 
le raid, M. de Brinon déclara : 

« Il relate comment les appareils 
d'extermination des, populations civiles 
dits « forteresses volantes » sont arrivés 
du nord-ouest sur la banlieue de Paris, i 
S'.OOO mètres d'altitude, répartis en deux 
groupes, ont suivi les axes que représen-
tent les artères principales de la localité 
la plus éprouvée, Le troisième groupe a 
pris \-\ direction de l'hippodrome de Long-
champ, 

Tous trois ont lancé leurs bombes sans 
aucun souci de concentration étant donné 
la hauteur des appareils. 

Nous proclamons, nous, que cette façon 
de conduire la guerre est sans excuse. 
Les aviateurs de MM. Roosevelt et Chur-
chill prouvent chaque jour qu'ils ne pos-
sèdent aucune tradition militaire et qu'ils 
se servent de leurs armes pour la seule 
satisfaction de détruire. Les bulletins (Ali 
relatent leur succès constituent p^vVtuent 
et simplement l'apologie de l'assassinat ». 

k» délégation officielle française 
auprès du Front 

du travail allematH* 
La délégation officielle française auprès 

du Front du travail allemand vient de 
tenir, à Berlin, sa première assemblée 

cnérule, eri présence de M. Bruncto.v
T commissaire général du gouvernemçiii pour' 

la main-d'œuvre française éA Allemagne. 
Venus de toutes les régions du Reich, ces' 
délégués, qui sont au nombre d'une tren-
taine, on», pendant ces'journées d'études;,, 
échangé leurs hnpr.ess.ions et, confronte: 
leurs expériences. On remarquait parmi 
les délégués onze libéré^ qui' ' avaient 
quitté leurs stalags la veille de la session. 

Les délégués oui; examiné, avec tes re-
présentants djut Front du travail allemand, 
un certain nombre de questions ayant 
lisait aux conditions de vie et de séjour 
t>V HOS ouvriers dans le Reich. 

M. l'ruueton, prenant la parole, a sou-
ligné l'identité de vues et d'intérêt franco 
allemande dans le combat pour l'Europe, 

Puis, le Beichsamtslerter Corbach, de 
l'ambassade d'Allemagne, À Piiris," trans-
mit aux délégués français les félicitations 
et les encouragements du docteur Ley, 
chef du Front du travail allemand. 

Nécrologie 
Nous avons appris a.ve<? n'gret la mort 

de M. Marc Salabert. décédé à l'âge de 83 ans. 

A ses "W<|Ues. qui ont été célébrées 
jeudi matin, une nombreuse assistance a 
s,mvl le convoi funèbre et a témoigné à 
la famille de vives svmpataies. 

Nous adressons à Mme Marc Salabert, 
a ses entants, à tows les parenls nos sin-
cères condoléances. 

v
 * 

Nous avons appns avec une profonde 
tristesse la mort de Mlle Marcelle Ousset, 
lilic de Mme et M. Mare Ousset, instituteur 
a Cahors, décédée a l'âge de 22 ans à la 
suite d une longue et douloureuse maladi 

Les obsèques de Mlle Marcelle Ousset 
or.t ete célébrées mercredi matin. Une 
nombreuse assistance a suivi le char funè-
bre de la regrettée disparue et a témoigné 
de vives sympathies à la famille. 

Nous adressons à Mme et M. Marc 
Ousset, a Mlle Jeanne .Ousset, aux familles 
Peyrat, Rippe, Barrere, Guyou, à tous les 
parents nos sincères condoléance. 

Trois Cadurciens victimes 
d« bombardements aériens 

C'est avec un bien vif regret que les 
Cadurciens ont appris la mort de Mme et 
M. Conduché et de leur fillette âgée de 
14 ans, victimes des bombardements 
aériens de Billancourt. 

Nous adressons à leur fils Pierre, aux 
Iami les Vialard; Sarny, à tous les parents 
nos bien sincères condoléances. 

Camarades de la Route 
Dimanche 11 avril, sortie vers Maxou. 

Départ : 8 h. 30, n^guAiment Gambetta. 

A.D.A.C. 
Les Anciens des Chantiers de la Jeu-

nesse sent avisés qu'une cérémonie intime 
aura -lieu à Cahors, 23, quai de. Regourd, 
le dimanche 11 avril, à 1» heures. Au 
cours de cette manifestation, le Fanion 
des Anciens sera r;smis à la Section Dé-
partementale de, l'A.D.A.C. du Lot. 

M. le Pivfer inaugurera le Foye» de 
l'Association. 
Aii«iii!Mii»ffîil!ilMlj!!B!!liin!j||B!^ 
EN PEU 
« La réeolV de riz a atteint l'année der-
nière y,, Japon, le total de tft.046.37ri ton-
ne», soit uiie augmentation de 21 % sur 
Ul récolte de l'année, précédente. 
S M. Max Bonr-^if'ous, ministre de l'agri-
culture el (1,-j ravitaillement, a décidé de 
suspendr^, jusqu'à nouvet ordre, les réu-
njfiff^ des courses sur l'hippodrome de 
Lou'gehajinp. 
S Le doctenr Amédée Lavic, 54 ans, 
exploitant une pension d'enfants à Cannes, 
détournait une partie des denrées contin-
gentées qui étaient débloquées par le Har 
vitaillement, à l'usage de ses petits, pen-^. 
sionnaires. Il a été mis en état d'arresr 
tation. 
• M. Paul Duguyet, a/aoie» député de 
l'Isère, membj'a, <ie, 1« Chambre « Bleu 
Horizon est décédé à Grenoble à l'âge 
de Bjjji, ansi 
• Le lundi 19 avril, à 19 heures 45, à 
Paris, aura lieu le tirage de la 8» tranche 
de la Loterie Nationale 1943. 
• M- Alexandre Millerand, ancien prési-
dent de la République, est décédé mardi, 
à Versailles. 

VUE « QUERCV 
Le prochain numéro de la revue Quercy 

est s»us presse et paraîtra dans peu de 
jours. L'etl'ort persévérant des promoteurs 
et collaborateurs réussit à vaincre les dif-
ficultés des temps et à poursuivre victo-
rieusement leur entreprise de renaissance 
provinciale et nationale. Aujourd'hui 
qu'une première étape est franchie, ils 
peuvent considérer avec une juste lierté 
l'œuvre accomplie. 

Son très distingué rédacteur en chef, M. 
Jh. Maurcille, qui en est le principal ani-
mateur, a bien voulu nous communiquer 
les bonr.es feuilles du prochain numéro. 

Il s'ouvre sur un article intitulé « Bi-
lan » où est brièvement rappelée la car-
rière déjà parcourue après un an d'exis-
tence et cet examen rétrospectif autorise à 
dire que la revue a tenu ce qu'elle avait 
promis. 

Elle s'était proposé de dire ce que fut 
le Quercy, ec qu'il est et ce qu'il peut être. 
De rechercher les causes de sa décadence 
et les moyens d'y remédier, de le rendre 
à nouveau prospère. De suggérer des solu-
tions, d'encourager des initiatives et de 
prêcher d'exemple avec cette conviction 
que, la France étant faite de l'union de 
ses provinces, en travaillant à la renais-
sance quercynoise, on travaille utilement 
à la renaissance française. 

Et la revue Quercy a prouvé le mouve-
ment en marchant. Elle réclame le retoui' 
à^ la vie de notre vieille province ; elle 
s'est montrée aussi vivante que possible. 
Elle a groupé d'mi seul coup une magni-
fique équipe de collaborateurs. Ses dix 
premiers numéros comptent plus do 
quatre-vingts signatures différentes : de 
paysans, d'artisans, de membres de l'Ins-
titut, d'instituteurs, de prêtres, d'écri-
vains renommés. Preuve est donc faite 
qu il est possible de rassembler des Fran-
çais de toutes catégories autour de cette 
idée de rénovation nationale. 

Aussi le succès de la revue Quercy n'a 
cesse de grandir et son ravonnement a 
dépasse de beaucoup , les limites de la 
province puisqu'elle a été souvent citée à 
la radio et commentée abondamment par 
la grande presse... 

Alors que la plupart des revues régio-
nalistes ont dû cesser de paraître, Quercy 
a continue sa publication, peut-être pas 
avec la régularité qu'elle aurait eu en des 
temps normaux. Mais ses lecteurs n'y per-
dront rien, puisque l'importance des nu-
méros doubles est augmentée. 

En achevant son « bilan » notre confrè-
re annonce que Quercy offrira à ses lcc-
leurs en cours d'aimée au moins un nu-
méro spécial consacré aux conteurs quer-
oVoc°
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 langue française et de langue 

C'est de grand cœur que nous saluons 
le prochain numéro de Ouereg et que 
nous lui souhaitons le succès qu'il mérite 

[ Les Sport?") 
COUPE DU QUERCY 

Nous voici à la veille de ce beau tour-
noi que sera la Coupe du Quercy organi-

par le lycée Gambetta et présidée par 
.M. Loïc Petit, Préfet du Lot. 

Les engagés feront l'impossible pour 
vamere et cela, comme le font les scolai-
res, c'est-à-dire en pratiquant un rngby 
siair et rapide qui plaît au public. 

L'équipe d'Aurillac étant connue, nous 
présentons aujourd'hui les trois autres 
Sociétés engagées qui complètent le lot des 
engagés avec leur chance respective. 

La « Violette » et les « Jasmins » ont 
continué leur engagement. Les Toulousains 
ont fait une saison brillante et régulière 
couronnée par le titre de champion « Ju-
niors » de l'Académie de Toulouse devant 
le lycée de Pau. La « Violette » n'a pas 
de joueurs vedettes dans son quinze mais 
ce groupement homogène est sans fissures 
et confectionne un rugby très efficace. La 
ligne d'avants ' qui pratique un jeu où 
l'on retrouve la métnode du Stade Tou-
lousain alimente des 3/4 rapides très 
dangereux dans les contre-attaques. Demis 
et arrière complètent cette équipe qui est 
de taille à enlever la Coupe du Quercy. 

' Les « Jasmins a voudront démontrer 
leur réelle valeur. Pour les initiés la 
classe des Agenals est nettement établie. 
Les Verdier, Barres, etc.. sont des joueurs 
cotés, qui instrumentent dans les rangs, 
du S.U. Agenals. D'autre part les « Jas-
mins » benelicient d'un remarquable en-
traîneur en la personne de l'international, 
Baladie. Avec de tels atouts les lycéens 
a'genais peuvent avoir la prétention de 
sortir vainqueurs du tournoi eadurcien. 

Lutin, la « Quercynoise » vient complé-
ter dignement ce beau quatuor. Les Ca-
durciens, bien préparés, n'ont pas l'inten-
tion de laisser partir la Coupe sous d au-
tres cieux, ils se surpasseront pour gagner 
l'objet convoité. Le quinze a belle allure ; 

Bertin ratisse la balle, des lévriers 
comme Çlavel et Marrof, uien servis par 
Bordes ou Coldel'y, sauront trouver le che-
min des buts adverses. Taché et Delpeeh 
en progrès constants créeront plusieurs 
occasions. Quant aux avants, ils devront 
lire l'impossible pour alimenter leur ca-

valerie, quoique un Mourgùes, un Lagarde, 
un Solignac ou un Serres soient capables 
de conclure victorieusement aidés en cela 
par Gisclard, Fabre ou Dubeau. La pré-
sence de Beyjal à l'arrière doit donner 
onnance à l'équipe. 
La Coupe du Quercy s'annonce très ou-

verte. Les adversaires avec des qualités 
différentes peuvent espérer en la victoire 
finale. Si ou doit établir un pronostic, 
celui-ci est bien fragile. La présence de 
l'arbitre M. Pascal assure à ce tournoi 
une régularité sans ombrages. 

ta musique des Pupilles de la Marine 
prêtera sou concours. La manifestation 
commencera à 11 heures très précises. 

Service des Pharmacies 
Le service des pharmacies sera assuré 

le dimanche 11 avril et le lundi jusqu'à 
midi par la pharmacie Orliac. 

PERDU une carte d'alimentation au 
nom de Jjanne Fresquet. Prière de la 
rapporter- 4,4, rue Emile-Zola, Cahors. 
Réconipense. 

agJaicMSEEœSia'HBIe» 
EDEN 

Samedi et dimanche en soirée à 20 h. 45, 
Dimanche deux matinées : LA LOI DU 
PHIXTEMPS, avec Pierre Renoir, Huguette 
Duflos et Alice Ficld. Complément et Ac-
tualités. 

«niiiniiiiaiiuaniiiBiiiinniniiiHiiiiiHiiiiaiiiiiBiiiiiBiii» 
PALAIS DES FETES 

Samedi 10 avril, soirée 21 h. Dimanche 
11, deux matinées : 13 h. 45, 16 h. 30 ; 
soirée 21 h., Georgius dans : CHAMPIONS 
DE FRANCE avec un bon complément. 
France Actualités. 



cjLfioiitii 
Craysaac 

M. Raoul FOISSAC prévient son aimable 
clientèle qu'il a pris en gérance le res-
taurant CANTAREL. 

Ouravel 
La Croix-Rouge. — Des évacuations 

d'enfants habitant les zones bombardées 
ou même simplement les grandes villes 
pouvant se produire, la Croix-Rouge prie 
les personnes qui désireraient héberger et 
nourrir un ou plusieurs enfants a titre 
gratuit ou onéreux de vouloir le faire con-
naître à Mme Géliot, présidente de la sec-
tion de Duravel. 

Luzech 
Municipalité. — M. le Préfet du Lot 

vient de compléter heureusement la mu-
nicipalité de notre commune par la dési-
gnation de M. Jean Sérignac, conseiller 
municipal, comme délégué dans les fonc-
tions d'adjoint au maire-

Nous adressons à M. Sérignac, dont le 
dévouement est bien connu, nos meilleu-
res félicitations pour n'avoir pas hésité à 
partager les responsabilités administrati-
ves municipales si lourdes dans les cir-
constances actuelles. 

Décès. — Nous apprenons avec peine le 
décès de M. Pradel, mécanicien garagiste, 
qui vient de succomber, à l'âge de 29 ans, 
des suites d'une terrible maladie contrac-
tée pendant sa captivité en Allemagne. 
Nous prions toute sa famille d'agréer nos 
condoléances attristées. 

Puy-l'Evéque 
Carnet rose. — Nous avons appris avec 

plaisir la naissance, chez les époux Pa-
gès-Braquet, agriculteurs lieu dit : « Toi-
rac », d'une mignonne fillette prénommée 
Bernadette-Marie-Jeanne, leur 5= enfant. 
Félicitations aux parents et belle prospé-
rité à l'enfant. 

Cinéma Clément. — Dimanche lt avril, 
en matinée et soirée : « L'Emigrante », 
avec Georges Lannes, Larquey et Aimos. 
Compléments, actualités. 

Saint-Martin-ie-RedoM 
Chute d'un ballonnet. — Samedi 3 mars, 

vins 8 h. 30, les habitants de Saint-Martin 
virent évoluer dans le ciel ni. ballonnet. 
Deux hommes réussirent à saisir le fil de 
fer qui y était attaché et le lièrent à un 
piquet clans un champ, à Cazes-Marnae, 
près de Saint-Martin. Quelque temps après 
un autre a été vu, venant de la même di-
rection, mais le vent l'a fait disparaître 
du côté de Fumel. Les gendarmes de Puy-
l'Evêque, prévenus immédiatement, se 
rendirent sur les lieux. A leur arrivée le 
ballonnet a éclaté. Une boîte placée des-
sous contenait de l'essence. Il n'y a eu 
aucun dégât. 

i 111111 &iî 

rà!!iffl!!!l!M!!IB!!IHIII!HIIIIIBIIl!l«« 

»è»iii.-w<Bre 
Cinéma Rex. - Dimanche 11 courant 

en matinée à 15 heures et en soirée a 21 
lieu "s e cinéma Rex présentera Pierre 
Renoir dans « Histoire de rire », actuali-
tés françaises, complément d usage. 

Pharmacie de service. - Dimanche 11 
avril, le service de permanence sera assuie 
par la pharmacie Bianie, rue du Marechal-

^^.gMiWIlilMIWIliMIIIIIIIWM'WpilW*' Migraines, nervosité 
fatigue générale 

Ces troubles et bien d'autres encore : 
mauvaises digestions, nausées, ballonne-
ments, constipation, fermentations intesti-
r aies, points au coté droit, langue chargée, 
amertume de la bouche, etc.. cessent rapi-
dement quand on prend après le dmei une 
tasse de l'excellente tisane Vichyflore Ré-
sultats garantis. Goût excellent Vichy-
tlore ' 10 fr. 20 la boîte. Ttes Plues. 
iiiiiiiiiimiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii""1"""111111' 

ClOUItliOJi 
Degagnac 

Nécrologie. — Mardi furent célébrées les 
obsèques de M. Bris, de « l'Hôtel de Fran-
ce », décédé à la suite d'une courte ma-
ladie à l'âge de 70 ans. 

Une foule imposante de parents et 
d'amis, porteurs de nombreuses couron-
nes, accompagnait le cercueil que su 
fidèles amis voisins avaient tenu a trans-
porter à bras. On remarquait dans 1 assis-
tance un grand nombre de personnes ve-
nues dans cette douloureuse circonstance, 
des communes voisines pour manifester 
leur sympathie au regretté disparu et a la 
famille du défunt qui jouit dans toute 
notre région de l'estime générale. 

En cette pénible circonstance nous 
prions Mme Bris et ses entants, si cruel-
lement frappés dans leurs affections, ainsi 
que tous les autres parents, d'agréer l'ex-
pression de nos sympathiques condo-
léances. 

Gramat 
i'ariages. — Nous apprenons avec plai-

sir le prochain mariage de M. Albert Vi-
latte, étudiant en droit à la Faculté de 
Toulouse, avec Mlle Madeleine Giiard-
Pourtal, demeurant à Mauvezin (Gers), 
ainsi que celui de M. Robert Deronne, 
professeur de lettres, président du Comité 
des réfugiés, avec Mlle Fernande Vidaillac. 
Aux futurs époux, nous adressons nos 
sincères félicitations et nos meilleurs 
vieux. 

Service pharmaceutique. — Lé service 
de garde des pharmacies de notre ville 
sera assuré le dimanche 11 avril par la 
pharmacie Rougeyrollcs, place de la Halle. 

Cinéma Olympia. — Samedi 10 avril à 
2! heures : « Histoire de rire » avec un 
bon complément et actualités françaises. 

F»ire du 25 avril. — La foire du 25 
avril tombant le jour de Pâques et le len-
demain étant férié, ladite foire se tiendra 
la veille c'est-à-dire le samedi 24 avril. 

Salviac 
Nécrologie. — Nous apprenons avec 

peine le décès de notre estimée conci-
toyenne Madame Veuve Mounetancienne 
négociante en œufs et volailles,à l'âge de 
81 ans. En cette douloureuse circons-
tance nous présentons aux familles Mou 
net, Caviole et Longalte nés bien sincè-
res condoléances. 

Association professionnelle des greffiers 
du Lot. — A la suite de la réunion des 
rgeffiers du Lot constitués en groupe-
ment professionnel notre concitoyen 
M. Jean Armand huissier-greffier à . al-
viac, a été désigné comme président 
des greffiers (lu Lot. Nous lui adressons 
nos sincères félicitations en raison delà 
distinction dont il a été l'objet. 

Saint-CSermaïn-du-BeS-Aïr 
Nécrologie. — C'est avec peine que nous 

avons appris la mort de Marie-Louise 
Froment, de Péroussi, âgée de 20 ans, dé-
cédée des suites d'une très longue ma-
ladie. 

Les obsèques ont été célébrées lundi ma-
tin à 11 heures. Une nombreuse assistance 
de parents et d'amis a suivi le convoi fu-
nèbre et témoigné à la famille ses vives 
sympathies. Nous adressons à la famille 
nos bien sincères condoléances. 

AVIS DE DECES 
Mme Georges DURAND ; Mme Jean DU-

RAND ; Mme ALAYRAC ; M. et Mme 
Pierre DURAND et leur fille Marie-Thé-
rèse ; M. et Mme Charles BRU et leur fils 
Jean ; Mlle Jeanne DURAND ; M. Lucien 
Dl RÀND ; tous les parents et alliés ont 
la douleur de vous l'aire part du décès de 

Monsieur Georges DURAND^_ 
notaire à Labastide-Murat 

décédé le 29 mars 1943 à l'âge de 40 ans, 
leur époux, frère, beau-frère, oncle et 
cousin. 

Les obsèques ont eu lieu en l'Eglise de 
Labastide-Murat le 31 mars 1943. 

SERVICE D'ANNIVERSAIRE 
Monsieur Henri GAYET, pharmacien ; 

Madame Henri GAYET et leurs enfants ; 
.vionsieur Paul COUAILLAC et son iils 
prient leurs amis et connaissances de bien 
vouloir assister au service d'anniversaire 
uu décès de 

Madame Urbain GAYET 
qui sera célébré en l'Eglise St-Urcisse 

le lundi matin 12 avril, à 8 heures. 

REMERCIEMENTS 
Monsieur Lucien MARMIESSE, son fils 

Henri et Madame Lucien MARMIESSE, née 
DAFFAURE, de Cabrerets ; les familles 
Léon et Jules MARMIESSE, leurs enfants 
et tous les autres parents adressent un 
remerciement ému à toutes les personnes 
qui leur ont témoigné leur sympathie à 
l'occasion du deuil cruel qui vient de les 
frapper en la personne de leur mère, 
grand'mère, arrière-grand'mère, belle-sœur, 
tante et cousine, 
Madame Vve Pierre MARMIESSE 

née Léonie BOUDOU 
décédée à l'âge de 76 ans 

REMERCIEMENTS 
Les familles MIRAT, MARMIESSE, CON-

TIVAL remercient bien sincèrement toutes 
les personnes qui leur ont donné des mar-
ques de sympathie, ainsi que celles qui 
ont bien voulu assister aux obsèques de 

Monsieur CONTIVAL 
et les prient d'assister au service de 

neuvaine qui aura lieu le mardi 13 avril 
à 9 h. 15 en l'Eglise Cathédrale. 

Quintonine 
donne des Forces aux Affaiblis 

iiilillllllllllilllllllllllllliliiiiilllllliillliiiiiiiniiiiiiiliiiiii iiiiniiiiiiiiiniiiiiinn 
Un dangereux foyer d'infection 

Lorsque l'intestin ne se vide pas com-
plètement chaque jour, les déchets qu'il 
contient fermentent, se putréfient et infee-
terit l'organisme. Evitez toujours soigneu-
sement la constipation. Un prenant le soir 
un comprimé Vichybol, vous obtiendrez 
toute satisfaction. Vichvbol, 8'fr. 20. Ttes 
Phies. 
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BUREAU DES DOMAINES 
DE CAHORS 

Le samedi 17 avril 1943 à 14 heures au 
Palais de Justice à Cahors le Receveur des 
Domaines procédera à la vente aux en-
chères de : 17 bicyclettes, 1 vélo-moteur, 
2 motocyclettes. 

Au comptant, 12 % en sus. 
Le Receveur, AURIÈRES. 

KsJVtfclKCIfcMENTS 
Les familles BIGEAT, VIDAL, LAVAL, 

HÉBRARD remercient toutes les personnes 
qui leur ont donné des marques de sym-
pathie, ainsi que celles qui ont bien voulu 
assister aux obsèques de 

Madame Veuve VIDAL 
décédéc à Cahors à l'âge de 77 ans 

REMERCIEMENTS 
M. et Mme Marc OUSSET ; M. et Mme 

Martial PEYRAT ; Mlle Jeanne OUSSET : 
les familles OUSSET, PEYRAT, RIPPE, 
BARRÈRE, GUYOU remercient bien sin-
cèrement toutes les personnes qui leur 
ont prodigué des marques de sympathie 
pour les obsèques de 
Mademoiselle Marcelle OUSSET 

décédée dans sa 22e année 
et s'excusent de ne pouvoir répondre 

aux nombreuses cartes reçues. 

Variqueux, allégez vos jambes 
Ces fourmillements, ces engourdisse-

ments douloureux, qui vous interdisent la 
marche et les stations debout, disparaî-
tront quand votre sang circulera mieux. 
Un bon moyen d'obtenir ce résultat est de 
prendre des gouttes Florides, remède vé-
gétal de la circulation. Les gouttes Flo-
rides sont recommandées aussi contre 
hémorroïdes, poussées de sang au visage, 
vertiges, éblouissements, bourdonnements 
d'oreilles, ennuis du sang chez la femme. 
Le flacon, 14 fr. 30. Si vous ne pouvez 
pas vous procurer les gouttes Florides, 
faites usage des comprimés Florides, 
même formule, même efficacité. 12 fr. 25, 
lies pires. 
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î Au Lilas Blanc 
S FLEURS NATURELLES = 

ARTICLES FUNERAIRES 
g- 79, bd Gambetta, CAHORS, tél. 248 E 

Provision' de santé """" 
Provision de santé pour qui prend le 

malin un verre de Sels Largan. Désintoxi-
quant le foie, minéralisant les tissus hu-
mains par son apport en Chlorure de 
Magnésium, les Sels Largan amènent un 
supplément de vitalité et de forces, ac-
croissent la souplesse musculaire et pro-
tègent contre l'atteinte des maladies qui 
s'attaquent surtout aux organismes dépri-
més. Les Sels Largan, pour un litre de 
solution, valent seulement Kl fr 40. Ttes 
Phies. 

m MARI 
POUR 

LA FRIME 
par WILLIAMSON 

ADAPTATION DE LOUIS D'ASVERS 

 ■ "^^«i** 
N° 25 

— Parce que vous supposez de travers. 
Je ne voulais rien dire de cette sorte, mais 
seulement parler de ma pauvre maman. 
Mais les mots se sont arrêtés sur le bout 
de ma langue parce que j'ai pensé que 
cela vous paraîtrait bêtement sentimen-
tal et... 

— Et ? 
— ...et je pensais que vous ne me croi-

riez pas. 
— Je pense que je pourrai vous croire. 

Je ne vous connais pas très bien encore 
cependant. Mais les circonstances m'ont 
montré un peu de ce que vous êtes, quand 
vous êtes vous-même. 

— Conclusion ? demanda-t-elle instinc-
tivement coquette. 

— Je n'ai pas encore conclu, mais je 
pense que vos défauts — vous me per-
mettez d'être franc ? — vos différents dé-
fauts sont plutôt imposés que naturels. 
Vous êtes égoïste parce qu'on vous a 
formée pour que vous le soyez ; on vous 
a appris, dès l'enfance, à ne vous inté-
resser a aucune chose au monde si vous 
n'y êtes pas personnellement intéressée. 
Pour tout dire, vous avez été «" mal ai-
Tnée », trop gâtée, mais pas tout à fait 
« abîmée ». Je crois que, par nature, vous 
seriez plutôt droit» et sincir». 

—. Merci pour ces charmants £ompli 
ment? î é.clata Maryse, le sang aux joiiep. 

Gâtée vraiment ! Chacun sait qu'elle 
était étonnamment peu gâtée, au contraire, 
et qu'elle était simple et douce comme 
une enfant ! Ceux du ?noins qui la con-
naissaient le savaient ! 

— Revenons à un sujet plus important 
continua Garth sans se troubler. J'allais 
vous dire, honnêtement, qu'une des rai-
sons qui me firent prendre cet apparte-
ment et me firent vous obliger d'y venir 
était seulement votre intérêt personnel. Il 
fallait qu'on crût que vous aviez fait le 
vrai mariage, ceJui que chacun attendait 
de vous, et si vous .aviez fait autremeat, 
les curiosités les_ plue fâcheuses pour 
vous se. seraient donné « carrière ». Une 
autre de mes raisons était de savoir .si 
vous étiez capable de vous élever à l'oc-
casion. 

— M'élever ? Comment ? 
— Assez pour croire qu'un honnête 

homme peut faire d'après sa propre ins-
piration, la chose convenable à faire, et 
ne pas vous soucier d'un marché qui, je 
vous le répète, n'existe pas. Je romprais 
ma promesse si je vous pressais en ce 
moment dans mes bras, mais en cela il ne 
s'agit pas de marché, mais seulement de 
ce qu'un galant homme doit à une fem-
me qui s'est mise en son pouvoir... J'en 
:ii dit assez maintenant. Par la seule vi-
site de cet appartement, vous comprendrez 
mieux qu'en écoutant mes explications,.. 
Je vous attendrai ici conclut-il. Faites le 
tour et tirez vos conclusions. Vous re-
viendrez me dire ce qu'elles seront. 

Maryse était assez avertie pour com-
prendre ce qu'il voulait dire. Passant en-
tre les rangées d'azalées qui traçaient un 
chemin, elle pénétra dans sa chambre 
personnelle, déjà aperçue, — une vraie 
merveille, comme l'avait dit Céline, — 
elle vit une porte qu'elle ouvrit, non sans 
avoir constaté que clé et verrou étaient 
de son côté et qu'elle pourrait s'enfermer 
à son gré. 

I 
Il n'y avait dans cette seconde chambre, 

ni flacons en or, ni sièges de satin, mais 
bien tous les objets de toilette nécessaires 
a un ironime soigneux de sa personne si-
non de son élégance vestimentaire. 

Un regard lui suffit et elle revint lente-
ment vers le salon où fiarth paraissait 
absorbé dans ses pensées. 

— Eh bien ! demanda-t-il (avec un re-
gard de défi assez original, pensa Ma. 
i-yse), vous comprenez maintenant mon 
idée ? 

— °.ui' dit Maryse, en rougissant. Mais... 
— Mais quoi ? Awz-vous examiné la 

porte entre les deux chambres ? Si oui, 
vous avez pu constater que',"'non seule-
ment vous avez un verrou, mais que la 
cle est de votre côté. 

— Oui, dit-eO/% mais j'étais sûre qu'il 
en serait ainsi. 

— Pourquoi en étiez-vo(us 6,ûre ? 
— Je ne sais pas exactement, mais 

c'est un fflit. 
— Votre assurance était le résultat d,e 

votre confiance en moi comme en un ga-
lant homme, en dépit du fait que vous 
pense;; que je ne suis pas un galant hom-
me, ' 

— .Oui... peut-être... Je suppose que 
c'est vrai. 

— Alors, pourquoi fteja, seulement 
maintenant ? 

— Ah !,., c'était plutôt difficile à impli-
quer sans heurter vos sentiments. Et je 
ne voulais pas faine cela ! 

— Mes sentiments n'auraient pas été 
heurtes comme vous dites. Je suis en-
durci ! D'un autre côté, si vous .aviez 
heurte mes sentiments, j'aurais été "libre 
de heurter les vôtres en retour... si je 
voulais le faire ! 

Eh bien ! fit-elle, hésitante et vrai-
ment un peu confuse, je vous crois main-
tenant. Mais pour combien de temps le 
puis-je ? Pouvez-vous, vous-même, le sa-
voir ? 

(<i suivre.) 

PETITES» ANNONCES 
LIVRES D'OCCASION 

LIVRES ANCIENS 
Achat, vente, échange 
W" ESTRADEL 

31, Boulevard Gambetta 
(En face le lycée de jeunes filles) 

R.C. 4320 — C.P. 15.931 — Cahors 
J'achète tous modèles MACHINES A 

COUDRE. Bonaure, 24, rue Clemenceau, 
Cahors. . 
La plus brillante des Carrières 

vous sera réservée si vous apprenez la 
COMPTABILITE par correspondance. Bro-
chure explicat. N» 68 Z sur demande acc. 
de 3 fis pr envoi. Cours T.F.J., 65, r. de 
la Victoire, Paris, IXe. 

On demande urgence : 1° COMPTABLE 
h. ou f. ; 2» STENO-DACTYLO ou très 
bonne dactylo, débutante s'abstenir. Ecrire: 
Caisse Mutuelle Agricole d'Assurances So-
ciales du Lot, 16, Bd Gambetta à Cahors, 
en faisant connaître références et préten-
tions. Place stable assurée pour personne 
capable 

PERDU mardi soir 6 avril vers 21 heu-
res, intérieur gare Cahors, avenue de la 
Gare, Pont Valentré, portefeuille noir 
contenant forte somme. Aviser Journal 
du Lot. Récompense. 

On demande une CUISINIERE, bonnes 
références, pour pension de famille. 
S'adresser au bureau du Journal (Visa 
N" 163). 

On demande OUVRIERES pour repas-
sage. Teinturerie Cocula, 21, rue Foch, 
Cahors. Urgent. 

Trouvé chronomètre bracelet à Cahors. 
S'adresser à la Milice Française, 15, place 
Thiers. 
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ETUDE DE M" L. DAVEZAC 
Notaire à Pny-l'Evèque 

Suivant contrat retenu par Me DAVEZAC, 
notaire à Puy-l'Evéque, le 24 mars 1943, 
enregistré le 26 mars, Fol. 11, Cse 51, 

Monsieur MÂRCOU Henri, photographe, 
domicilié à Puy-l'Evêque, 

A vendu à Monsieur MARTIN André, 
constructeur radio, domicilié à Lespiteau 
(Haute-Garonne), 

Un fonds de commerce de T.S.F. exploité 
par M. MARCOU à Puy-l'Evêque, sous le 
nom de « Maison Marcou ». 

Avis de la présente vente a été donné 
dans le Bulletin Officiel des ventes et ces-
sions de fonds de commerce le 7 avril 
1943. 

Les oppositions devront être faites à 
peine de forclusion dans les vingt jours 
de la présente insertion au domicile élu, 
en l'étude de M" DAVEZAC. — Pour 
deuxième avis, signé : DAVEZAG. 

ETUDE DE M» L. DAVEZAC 
Notaire à Puy-l'Evéque 

VENTE DE FONDS DE COMMERCE 
Suivant acte reçu par Me DAVEZAC, 

notaire à Puy-l'Evêque, le 16 mars 1943, 
enregistré le 26 mars, F° 12, Cse 53, 

M. BALAGAYR1E Edmond et Mme RI-
S7ES Hortense, son épouse, négociants do-
miciliés à Puy-l'Evêque, 

Ont vendu à M. VALADE Léon-Louis, 
domicilié à Puy-l'Evêque, 

Un fonds de commerce de tonnellerie 
exploité par M. BALAGAYRIE à Puy-
l'Evêque sous le nom de « Tonnellerie' Ba-
lagayrie ».. 

Avis de la présente vente a été donné 
dans le Bulletin Officiel des ventes et ces-
sions de fonds de commerce le 7 avril 
1943. 

Les oppositions devront être faites à 
peine de forclusion dans les vingt jours 
de la présente insertion au domicile élu, 
en l'étude de M" DAVEZAC, — Pour 
deuxième avis, signé : DAVEZAG, 

iiii!iiiiiiiii!iiiiiiiiiiiiim:>mini!iiimiiiii 
ETUDE DE Maître Robert SÉGUY 

Licencié en Droit 
Avoué à Cahors, rue St-Pierre 

l{xfR^!f~ïrUN JUGEMENT DE DIVORCE 
D'un jugement rendu par défaut, par le 

Tribunal civil de Cahors, le dix-neuf no-
vembre mil neuf cent quarante-deux, enre-
gistré et signifié à partie, 

Au profit de Madame GALTIÉ Marie-
Louise, épouse séparée de corps de GOUR-
DES Jean-Louis, demeurant à Levallois-
Perret, soixante-cinq, rue Jean-Jaurès, 

Contre Monsieur COURDÈS Jean-Louis, 
propriétaire, demeurant à Fages, commune 
de Saint-Martin-de-Vers, il appert que le 
divorce a été prononcé entre les époux 
COURDÈS-GALTIÉ à la requête et au pro-
fit de la femme, par voie de conversion. 

Cahors, le 5 avril 1913. — Pour extrait, 
R. SncUY. 

mmmwmmmmÊmmmmmim m 
ETUDE DE M« JEAN FABRE 

NOTAIRE A CAHORS 

Suivant contrat reçu par Maître Jean FA-
BRE, notaire à Cahors (Lot), le deux mars 
mil neuf cent quarante-trois, enregistré à 
Cahors (A.C.), le dix mars mil neuf cent 
quarante-tr.o'i.s, volume 785, folio 63, numé-
ro 3, contenant paftfigé entre ï ' 

Monsieur Louis CAMBON, boulanger, de-
meurant à Cahors, 5, place des Pétïteo-
Boucheries. 

Monsieur Marcel CAMBON, boulanger, 
son fils, demeurant à Cahors, même adres-
se, des biens ayant composé la communau-
té d'entre M. Louis CAMBON, et dame Ca-
therine BOUTE1L, son épouse, que de la 
succession dp cette dernière, décédée à 
Cahors le 24'février 1340, il'a été attribué 
en toute propriété à Monsieur Marcel CAM-
BON î '■ : :' .' 

Un fonds de commerce de boulangerie 
exploité à Cahors, 5, place des Petites-Bou-
cheries, et comprenant notamment le nom 
commercial, la clientèle, l'achalandage y 
attachés, les objets mobiliers et le matériel 
servant à l'esipi.ojlation. 

L'entrée en jouissance a eu lieu le pre-
mier janvier mil neuf cent quarante-trois. 

La présente vente a été publiée àV bul-
letin Officiel des ventes et cessions de 
fonds d,p commerce dans le numéro du 
31 mars 

Les oppositions, y a lieu, seront 
reçues dans les Vingt jours de la présenté 
insertion renouvelant celle parue nu Jour-
nal fin Lot le 24 mars 1943'en l'étude'de 
Maître FABRE, notaire à Cahors, 2 ' ruê 
Jean-Caviole, èjk /.liimicile a 'été élu par 
lesparties. — Pour deuxième insertion : 
J. FABRE. 

Pour vendre rapidement sans frais 

Cabinet Indicateur Immobilier 
H HMOECH, I09, Bd Gambetta, CAHORS 
Expertises & renseignements 

gratuits 
 T. 535 

EXTRAIT DES MINUTES DU GREFFE 
DU TRIBUNAL DE 1"> INSTANCE DE 
CAHORS (LOT), JUGEANT EN MATIERE 
CORRECTIONNELLE, 

D'un jugement rendu par le Tribunal 
de Ve instance de Cahors (Lot), jugeant 
en matière correctionnelle, le douze mars 
mil neuf cent quarante-trois, il a été 
extrait ce qui suit : 

Entre : Monsieur le Procureur de la Ré-
publique près ce Tribunal, demandeur et 
poursuivant, 

d'une part. 
Et : I. — Bach Léon-Paul-Génulphe, âgé 

de 37 ans, étant né le 19 juillel 1005 à 
Viviez, arrondissement de Villei'ranche-de-
Rouergue, département de l'Aveyron, pro-
fession d'employé à la Compagnie du 
Bourbonnais, demeurant à Cahors, rue 
Clemenceau. 

II. — Dès Jean, âgé de 35 ans, étant né 
le 15 juillet 1907 à Varaire, Cahors, Lot, 
cultivateur à Varaire. 

III. — Marty Firmin-Emile, âgé de 28 
ans, étant né le 11 février 1914 à Beaure-
gard, Cahors, Lot, cultivateur à B'eaure-
gard. 

IV. — Sadoul Brigitte, veuve Flaujac, 
âgée de 66 ans, étant née le 4 octobre 1876 
à Beauregard, Cahors, Lot, propriétaire 
à Beauregard. 

V. Lagarde Marcel, âgé de 48 ans, étant 
né le 18 février 1894 à Lamothe-Fénelon, 
Gourdon, Lot, cultivateur à L'Abbaye, 
commune de Léobard. 

VI. — Guillou Fernand, âgé de 49 ans, 
étant né le 9 mai 1883 à Cahors, employé 
à la Compagnie du Bourbonnais à Cahors. 

VII. — Dauriel René, âgé de 38 ans, 
étant né le 24 novembre 1904 à Llinévràt, 
Périgueux, Dordogne, facteur aux écritu-
res à la S.N.C.F., demeurant à Cahors, rue 
des Capucins, numéro 7. 

VIII. — Loulmet Auguste-Maurice, âgé 
de 46 ans, étant né le 23 septembre 1S93 
à Bouziès, Cahors, Lot, employé à la 
S.N.C.F., demeurant à Cahors, rue des 
Capucins, numéro 9. 

IX. — Roques • Roger, âgé de 31 ans, 
étant né le 19 juillet 1911 à Cahors, chauf-
feur de camion, demeurant à Cahors, ,24, 
rue du Cheval-Blanc. 

X. — Imbert Georges, âgé de 31 ans, 
étant né Je 3 novembre 1911 à Labaslide-
Marnhac, Cahors, Lot, négociant à Cahors, 
avenue de Toulouse. 

Xi. — Delsol Augustin-Jean, âgé de 
47 ans, étant né le 12 juillet 1895 à La-
française, Montauban, Tarn-et-Garonne, de-
meurant à Cahors, 10, rue Lastié, employé 
à la S.N.C.F. 

XII. — Bourdoncle Louis-Emile, âgé de 
53 ans, étant né le 8 novembre 1883 à 
Milhars, Gaillac, Tarn, employé à la 
S.N.C.F., demeurant et domicilié à Cahors, 
10, rue du Bousquet, 

XIII. — Roldès Joaehim-Jean-Baptisle, 
âgé de 40 ans, étant né le 3 mais 1902 à 
Varaire, Cahors, Lot, propriétaire demeu-
rant à Varaire, 

XIV. — Hilton Angélina-Yvonnc, épouse 
Laroche, âgée de 28 ans, étant née le 19 
février 1915 à Murât, Cantal, hôtelière, 
demeurant et domiciliée à Cahors, avenue 
Jean-Jaurès, numéro 20. 

XV. — Leplus Kléber, âgé de 37 ans, 
étant né le 10 janvier 1905 à Herliès, Lille, 
Nord, employé à la Compagnie du Bour-
bonnais, demeurant et domicilié à Cahors, 
3, rue Paramelle. 

XVI', — Selves Henri, âgé de 15 ans, 
étant né le 16 décembre 1897 à Cahors, 
Lot, employé à la Compagnie du Bour-
bonnais, demeurant à Cahors, 3, rue Para-
melle, 

XVII. — Chemin Antoine-Louis, âgé de 
i 38 ans, étant né le 14 octobre 1904 a 
| Condoin, Gers, employé à la S.N.C.F., de-
] meurant à Cahors, 20, rue St-Urcisse. 

XVIil. — Hubac Joseph-Léon, âgé de 
53 ans, étant né le 20 décembre 1889 à 
Béziers, Hérault, chef de gare à la S.N. 
CF., demeurant à Cahors, à la aave. 

XIX. — Pagès Jean-Pierre, âgé ue -19 ans. 
étant né le 6 ayril 1893 à Castelsarrasin, 
Tarn-et-Garonne, contrôleur à Iâ S.N.C.I'., 
demeurant à Cahors, rue Anatole:Frapce, 

XX. — Fraysse Victor-Franeois-l i i uaini, 
âgé de 28 ans,, étant né le 9 avril 1914 à 
Sousceyrac, Figeac, Lot, employé à la 
S.N.C.F., demeurant à Cahors, 

XXI. — Laurent Léon.e, épouse Barroul, 
âgée de 51 ans, étant née le 14 juin 1891 
à Héalville, Montauban, Tarn-et-Garonne, 
ménagère à Cahors, rue des Capucins, 

XXli. — Carré Jean, âgé de 19 pns, 
étant né le 18 février 1893 à Souvange, 
commune de Volkrange, Moselle, chef de 
bureau à la S.N.C.F., demeurant à Ch..-
teauroux, 

prévenus de ventes et achats sans tic-
kets, hausse illicite, 

d'autre part, 
Donnant défaut contre Chemin et fai-

sant application des dispositions desdits 
articles, 

Condamne Bach Léon-Paul-Génulphe à 
la peine de six mois d'emprisonnement et 
trois mille francs d'amende. 

Condamne Bès Jean, Marty Firmin-
Emile, Dauriel René, Loulmet Augusle-
Maurice, Roques Roger, Imbert Georm's, 
Delsol Augustin-Jean, Bourdoncle Louis-
Emile, Roldès Joachim, chacun à la peine 
de mille deux cents francs. 

Condamne Chemin Antoine-Louis, Frays-
se Victor-François-Fernand, liâmes Billou 
Augéliue-Yvomie épouse Laroche, Sadoul 
Brigitte veuve Flaiijae, chacun à lé p<i'iui 
de neuf cents lianes d'amende; 

Condamne Lagarde Marcel, Selves Henri, 
Laurent Léonie épouse Barroul, chacun â 
la peine de trois cents francs d'amende. 

Condamne Guillou Fernand, Pagès Jean-
Paul, Hubac Joseph-Léon, Carré Jean, 
chacun à la peine de deux cents francs 
d'amende. 

Les cdndamne conjointement aux frais 
du procès liquidés à mille sept ceiif sept 
francs soixante centimes.1' . 

Prononce là confiscation des marchan-
dises vendues. 

Ordonne l'insertion d'un extrait du pré-
sent jugement dans le « Journal du l.ot > . 

Pour extrait conforme. 
Le Greffier en Chef. 

Chevalier di l[r Légion d'Honneur. 
BONNiîFOUS, 

Vu au Parquet, 
Le Procureur de la République, 
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